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Tout commence par un dessin 
aux traits enfantins. Un avion et 
un parachutiste esquissé par 

Maïté Barsacq au détour d’un brain-
storming organisé à Lormont, dans la 
résidence Victor-Hugo, où elle réside. 
Quand Benjamin Zimmer, le directeur 
de Silver Alliance, « une alliance d’entre-
prises au service du bien vieillir » et fon-
dateur de la marque Rêve de seniors, 
lui demande pourquoi ce dessin, l’ex 
employée de mairie lui explique 
qu’elle rêverait d’essayer. Banco ! 

Avec elle, il évoque le projet Rêves 
de seniors dont l’objectif est, 
comme son nom l’indique parfai-
tement, de réaliser le rêve d’un se-
nior. À presque 82 ans, Maïté va faire 
son baptême de parachutisme avec 
vue sur le bassin d’Arcachon, au-des-
sus de l’aérodrome de Villemarie à La 
Teste-de-Buch. 

Hier jeudi, l’octogénaire, accom-
pagnée de ses proches, est prête à 
sauter, mais en tandem : « Je ne suis 
pas kamikaze non plus ! » rit-elle. 
C’est Nicolas Coutin, le nouveau di-
recteur de Vertical T’air, qui l’équipe 
au sol avant de sauter avec elle. Ce 
Gujanais, champion du monde de 
free fly, un genre de parachutisme 
acrobatique chorégraphié, com-
mente la performance prévue : « Ce 
n’est pas fréquent, mais ce n’est en 
aucun cas problématique ! » Pour 
attester qu’elle est parfaitement 
apte à sauter, la retraitée a fourni un 
certificat médical délivré par son 
docteur. « Il a dû se demander ce 
qu’il m’arrivait ! », s’amuse-t-elle. 

« Tout est possible » 
Aux alentours de 16 heures, Maïté 
embarque à bord d’un petit avion 
avec son moniteur, imperméable 
au stress. « Ça m’a l’air bien sécuri-
sé tout ça. Et puis, ils n’ont aucun in-
térêt à m’envoyer au paradis ! » L’aé-
ronef décolle puis disparaît dans les 
quelques nuages qui encombrent 
le ciel. L’ascension dure une ving-

taine de minutes. « Allez, larguez la 
grand-mère ! », plaisante Max, le pe-
tit-fils de Maïté, resté à terre. Il ne 
masque ni son enthousiasme, ni 
son admiration : « C’est trop cool de 
la voir s’éclater comme ça. Ça 
donne de l’espoir. Ça montre que 
tout est possible. » 

« C’est rigolo hein ! » 
L’avion finit par réapparaître dans 
le ciel. « Il est là ! », s’enthousiasme sa 
famille. Depuis le sol, on distingue 
un petit point noir se séparer de 
l’appareil. Ça y est, Maïté a sauté. 

Après une qua-
rantaine de se-
condes de 
chute libre, la 
voile orange qui 
lui sert de para-
chute se dé-
ploie. L’octogé-
naire et le 
champion du 
monde descen-
dent tranquille-
ment. L’atterris-
sage, tout en 
douceur, se 
passe bien et 
suscite quel-

ques applaudissements. 
« C’est extraordinaire ! » s’extasie-

t-elle après son saut. « Je suis con-
tente de ne pas avoir eu peur », 
commente-t-elle, des étoiles dans 
les yeux. Mais comment fait-elle ? 
« Si vous mangez bien et que vous 
faites du sport, la moitié du travail 
est faite ! » 

Elle retrouve ses proches et les in-
terroge : « Ça vous a fait plaisir de me 
voir sauter ? C’est rigolo hein ! » La fa-
mille, c’est important pour Maïté. 
Un autre de ses rêves serait de des-
cendre le canal du Midi entourée 
des siens à bord d’une belle péni-
che. La promesse d’une activité 
moins agitée, mais tout aussi belle. 
Richard Monteil

DÉFI Hier après-midi, Maïté Barsacq  
a réalisé l’un de ses rêves les plus fous : 
sauter en parachute à plus de 
3 500 mètres de hauteur, en tandem 
avec un champion du monde

La Teste : un baptême  
de parachutisme à 82 ans

 Maïté a fait son premier saut en parachute en tandem avec le champion  Nicolas Coutin. PHOTO  R.M.

Après plus de 3 500 mètres de chute, Maïté atterrit en douceur

Maïté ne 
montre aucun 
signe de stress : 
« Ça m’a l’air 
bien sécurisé 
tout ça. Ils 
n’ont aucun 
intérêt à 
m’envoyer au 
paradis ! » 
plaisante-t-elle 
avant le saut
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